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LIGNE EDITORIALE ET DOMAINES 

DE RECHERCHE 

1. LIGNE EDITORIALE 

La Revue Internationale de Littérature et de 

Linguistique Appliquées (RILLA) est une revue 

scientifique spécialisée en lettres et langues. Les articles 

que nous y publions peuvent être écrits en français, en 

anglais, en allemand, en espagnol et en yoruba. Ces 

articles sont reçus au secrétariat du comité de rédaction de 

la revue et envoyés en évaluation. Ceux qui ont reçu des 

avis favorables sont sélectionnés pour une réévaluation par 

les membres du comité scientifique en raison de leur 

originalité, des intérêts qu’ils présentent aux plans africain 

et international et de leur rigueur scientifique. Après les 

travaux préliminaires du secrétariat, le spécimen du 

numéro à publier est envoyé au comité scientifique de 

lecture pour des corrections éventuelles et la vérification 

de la conformité des articles aux normes de publication de 

la revue.  

Notons que les articles que notre revue publie 

doivent respecter les normes éditoriales suivantes : 
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 La taille des articles 

Volume : 18 à 20 pages ; interligne : 1,5 ; pas d’écriture 

(taille) : 12 ; police : Times New Roman. 

 

 Ordre logique du texte 

 Un TITRE en caractère d’imprimerie et en gras. Le titre ne 

doit pas être trop long ; 

 Un Résumé fait dans la langue de publication (50 à 200 

mots maximum) ;  

Les mots clés (03 à 05 mots) font partie du résumé ; 

 Un résumé en anglais ou en français selon la langue 

d’écriture de l’article. Le second résumé ou abstract est 

juste la traduction du premier résumé. Il est aussi fait de 

mots clés exactement comme dans le premier cas ;  

 Introduction ; 

 Développement ; 

Les articulations du développement du texte 

doivent être titrées et / ou sous titrées ainsi : 

 Pour le Titre de la première section et sous-section 

1. Pour le titre de la première section 

          1.1. Pour le titre de la première sous-section 

          1.2. Pour le titre de la deuxième sous-section de la 

première section etc. 
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 Pour le Titre de la deuxième section 

          2. Pour le titre de la deuxième section 

          2.1. Pour le titre de la première sous-section de 

la   deuxième section 

          2.2. Pour le titre de la deuxième sous-section de 

la deuxième section etc. 

 Conclusion  

Elle doit être brève et insister sur 

l’originalité des résultats de la recherche 

 Bibliographie 

Les sources consultées et / ou citées doivent figurer 

dans une rubrique, en fin de texte, intitulé : 

 Bibliographie 

Elle est classée par ordre alphabétique (en 

référence aux noms de famille des auteurs) et se présente 

comme suit : 

Pour un livre : Nom, Prénoms (ou initiaux), Titre 

du livre (en italique), Lieu d’édition, Editions, Année 

d’édition. 

 Pour un article : Nom, Prénoms (ou initiaux), 

″Titre de l’article″ (entre griffes) suivi de in, Titre de la 

revue (en italique), Volume, Numéro, Lieu d’édition, 

Editions, Année d’édition, Indication des pages occupées 

par l’article dans la revue. 
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 Les rapports et des documents inédits mais 

d’intérêt scientifique peuvent être cités. 

 La présentation des notes 

 La rédaction n’admet que des notes en bas 

de page. Les notes en fin de texte ne sont 

pas tolérées. 

 Les citations et les termes étrangers sont en 

italique et entre guillemets « ». 

 Les titres d’articles sont entre griffes ″ ″. Il 

faut éviter de les mettre en italique. 

 La revue RILLA s’interdit le soulignement. 

 Les références bibliographiques en bas de 

page se présentent de la manière suivanet :  

Prénoms (on peut les abréger par leurs initiaux) et nom de 

l’auteur, Titre de l’ouvrage, (s’il s’agit d’un livre) ou 

″Titre de l’article″, Nom de la revue, Vol, N°, Lieu 

d’édition, Editions, Année d’édition, n° de page. 

 Le système de référence par année à l’intérieur du 

texte est également toléré. 

 Elle se présente de la seule manière suivante : 

Prénoms et Nom de l’auteur (année d’édition : n° de page). 

NB : Le choix de ce système de référence oblige l’auteur 

de l’article proposé à faire figurer dans la bibliographie en 

fin de texte toutes les sources citées à l’intérieur du texte. 
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 Le comité scientifique de lecture est le seul juge de 

la scientificité des textes publiés. Le comité de rédaction 

de la revue est le seul habilité à publier les textes retenus 

par le comité scientifique de lecture.  

Les avis et opinions scientifiques émis dans les 

articles n’engagent que leurs propres auteurs. Les textes 

non publiés ne sont pas retournés. 

 La présentation des figures, cartes, 

graphiques…doit respecter le format (format : 15/21) de la 

mise en page de la revue RILLA. 

 Tous les articles doivent être envoyés à l’adresse 

suivante : iup.benin@yahoo.com ou 

presidentsonou@yahoo.com ou 

iupuniversite@gmail.com  

NB : Un auteur dont l’article est retenu pour 

publication dans la revue RILLA participe aux frais 

d’édition par article et par numéro. Il reçoit, à titre gratuit, 

un tiré-à-part et une copie de la revue publiée à raison de 

cinquante mille (50 000) francs CFA.  

 

  

 

 

mailto:iup.benin@yahoo.com
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2. DOMAINE DE RECHERCHE 

La Revue Internationale de Littérature et de 

Linguistique Appliquées (RILLA) est un instrument au 

service des chercheurs qui s’intéressent à la publication 

d’articles et de comptes rendus de recherches approfondies 

dans les domaines ci-après : 

- lettres : littératures, grammaire et stylistique des langues 

française, anglaise, allemande, espagnole et yoruba ; 

- langues : linguistique, didactique des langues, 

traduction, interprétation des langues, civilisations 

française et anglaise ; 

- sujets généraux d’intérêts vitaux pour le 

développement des études en lettres et langues françaises, 

anglaises, allemandes, espagnoles et yoruba. 

Au total, la Revue Internationale de Littérature et 

de Linguistique Appliquées (RILLA) se veut le lieu de 

rencontre et de dissémination de nouvelles idées et 

opinions savantes dans les domaines ci-dessus cités.  

LE COMITE DE REDACTION 
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EDITORIAL 

 La Revue Internationale de Littérature et de 

Linguistique Appliquéee (RILLA), publiée par l’Institut 

Universitaire Panafricain (IUP), est une revue ouverte aux 

chercheurs des institutions universitaires de recherche et 

enseignants-chercheurs des universités, instituts 

universitaires, centres universitaires et grandes écoles.  

L’objectif de cette revue dont nous sommes à la 

douzième publication est de permettre aux collègues 

chercheurs et enseignants-chercheurs d’avoir une tribune 

pour faire connaitre leurs travaux de recherche.  

Le comité scientifique de lecture de la RILLA est 

présidé par le Pr Akanni Mamoud IGUE. Ce comité 

compte sept membres qui sont des Professeurs Titulaires. 

Aussi voudrions-nous informer les lecteurs de la RILLA, 

qu’elle devient multilingue avec des articles rédigés aussi 

bien en français, en anglais, en allemand, en espagnol 

qu’en yoruba. 
 

Pr Julien Koffi GBAGUIDI  

Professeur Titulaire des Universités (CAMES) 
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UN AUTRE REGARD SUR LA MEDIATION DU 

CECR (CADRE EUROPEEN COMMUN DE 

REFERENCE) DANS LA DIDACTIQUE DES 

LANGUES EN MILIEU PLURILINGUE. 

Dr OKOM Emmanuel Otegwu 

Nigeria French Language Village, Ajara, Badagry, 

Lagos, Nigeria 

Résumé  

Cet article est une tentative d’explorer le concept de la 

médiation dans le (CECR) Cadre Européen Commun de 

Référence) dans la didactique des langues en milieu 

plurilingue. Ceci me permettra de problématiser la 

médiation afin de porter une critique à la pratique et de 

repositionner la médiation comme activité communicative 

plus large et interactive étant donné tous les acteurs qui 

interviennent dans une classe de langue étrangère. Si les 

apprenants dans les universités nigérianes sont 

généralement anglophones, faut-il se limiter à la médiation 

recommandée par le CECR lorsqu’il s’agit d’abord de la 

traduction et de la reformulation ou du résumé pour la 

compréhension ? Il va falloir tenir compte d’autres 
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perspectives de la médiation dont l’amplification est axée 

sur la communication, la négociation et le double rôle de 

l’enseignant-médiateur ainsi que la traduction comme 

médiation en elle-même Il s’agit donc de faire intervenir 

ces différentes composantes de la médiation dans une 

classe des langues afin d’assurer une amélioration de 

l’enseignement-apprentissage du français langue 

étrangère en milieu plurilingue. 

Abstract 

This article is an attempt to explore the concept of 

mediation in the (CEFR) Common European Framework 

of Reference) for language teaching within multilingual 

settings. This will allow me to problematize the subject of 

mediation in order to make a critique of its practice and 

also to reposition mediation as a wider and more 

interactive communicative activity, given all the actors 

who are involved in a foreign language class. If learners in 

Nigerian universities are generally English speaking, 

should one limit oneself to the mediation recommended by 

the CEFR when it comes to translation and rephrasing or 

summarising for the purpose of comprehension? It is 



25 

 

therefore imperative that I take into account other 

perspectives of mediation which will also focus on 

communication, negotiation and the dual role of the 

teacher-mediator as well as translation being part of 

mediation in itself. It is therefore important to consider the 

different components of mediation in a language class in 

order to ensure an improvement in the teaching and 

learning of French as a foreign language in a multilingual 

environment. 

 

Introduction  

Le multilinguisme a évolué en partie grâce à la 

mondialisation, la mobilité accrue, les progrès 

technologiques, le contact et la proximité des locuteurs en 

ligne. C’est ainsi que la médiation s’y trouve naturellement 

dans le contact des êtres humains et la variété des langues. En 

tenant compte de ce que j’ai évoqué, il existe néanmoins une 

déconnexion entre l'enseignement de la traduction en classe 

de langue et sa fonction dans un monde multilingue. Dans la 

pratique de classe, les professeurs de langues traduisent des 

textes normalement avec une paire de langues, à savoir la L1 

(la langue de départ) et la langue d’étude- la langue d’arrivée 



26 

 

(L2). Si bien que, c’est la norme dans la traduction 

pédagogique, cette pratique ne soutient pas la didactique 

plurilingue ; et selon Otwinowska, (2014 : 114) cela ne 

répond pas aussi aux futurs besoins de la traduction chez les 

apprenants car il s’avère important que les enseignants ainsi 

que les apprenants reconnaissent dès le départ, la potentialité 

du plurilinguisme face à la mondialisation. À la lumière de la 

pluralité linguistique et médiation, l'idée d'un programme 

pour chaque langue prise isolément devrait être remplacée par 

la prise en compte du rôle des langues dans un 

enseignement/apprentissage, où les connaissances, les 

compétences et la capacité d'apprentissage sont transversales 

et transférables entre les langues (Piccardo, 2013 : 603). Afin 

de répondre à ce besoin, les apprenants ainsi que les 

enseignants bi-plurilingues sont confrontés à la tâche de 

médiation de trouver des moyens créatifs et de relier le 

contexte multilingue à l'environnement d'enseignement. Il est 

important de revoir la définition des termes clés en lien avec 

la médiation et sa convergence et divergence avec 

l’enseignant, la communication, la traduction et la 

compétence par rapport à ce que ceux-ci rapportent dans 

l’enseignement des langues afin  de réaliser ce nouveau 
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concept d’enseignement-apprentissage des langues par le 

biais de la médiation pédagogique.  

A la lumière de cette réalité, il s’agit ici donc d’une révision 

de la définition du terme de la médiation en générale et celle 

spécifique à cette étude. Dans cette perspective de la 

médiation pédagogique, je vais traiter l’enseignant comme 

médiateur (en soi), ainsi que la traduction en tant que 

médiation (en elle-même). Cet éclaircissement s’avère 

important puisqu’il me semble que ce sujet de médiation joue 

un double rôle de l’enseignant-médiateur  ainsi que la 

médiation comme communication en soi. Il faut préciser que 

ce sujet n’a jamais été bien exploré. 

La définition de la médiation en général 

Toutefois, le terme de « médiation » est souvent confondu 

avec la négociation, au compromis et à la conciliation. Faget 

(2015:34) souligne que « l’approche qui définit la médiation 

par ses objectifs la considère comme un processus de 

production d'une vision du monde dont la fonction est de 

maintenir la cohésion». Cependant, cet usage ne serait 

d'aucun secours pour analyser des pratiques de médiation 

institutionnelles ou sociales. L'usage du mot médiation sert à 
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nommer, dans le langage courant et dans différentes 

disciplines, des liens, l’échange, et aussi des idées, etc (Faget, 

2015 ;Tourrilhes, 2008). Ces médiations diffèrent sur le plan 

des pratiques, des champs de pratique, des objectifs 

poursuivis et des titres d'emploi qui n'ont souvent rien à voir 

les uns avec les autres (Faget, 2015). Dans une autre 

perspective, pour Tourrilhes (2008), la médiation est perçue 

comme ce qui qualifie les interactions sociales, qui 

correspondent aux critères pratiques et appuyées sur le plan 

théorique et élaborées par des partisans de la médiation au 

niveau universitaire. Si pour Faget (2015 : 35), la médiation 

est le processus consensuel de réparation du lien social et de 

gestion des conflits, pour moi, il est question de la gestion du 

conflit langagier provenant de l’apprentissage et des 

interactions langagières dans une salle de classe.  

La polysémie et l'hétérogénéité de cette appellation de 

médiation contribuent à semer la confusion et à donner à la 

médiation « une réputation de concept flou qui ne lui est pas 

imputable mais qui lui est imputée» Il est d'ailleurs difficile 

de percevoir à quel point les auteurs s'entendent sur une 

définition commune de la médiation. La variété de ce concept  

de la médiation est étroitement liée aux enjeux et aux 
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différents objectifs que l'on compte assigner à cette pratique. 

Il est donc important de spécifier la définition de la médiation 

pour délimiter son application dans un domaine envisagé.  

La définition spécifique de la médiation pédagogique  

La médiation désigne toujours en latin « ce qui est au 

milieu ». Les constituants du paradigme français dérivé du 

radical latin (médium, médiateur, médiatiser, médiation, 

immédiat, médiat, intermédiaire, médiocre…) désignent 

une chose, une personne, une action…, tout x situé entre 

deux éléments, Nicolas (2012 : 371). Dans cette optique, 

je souhaite envisager l’apprenant de français langue 

étrangère comme une tierce personne qui vient 

s’interposer entre l’objet cible (la langue française) et son 

camarade apprenant afin de faciliter l’apprentissage du 

premier par le second. Si le concept de médiation est 

utilisé dans de nombreuses études, qu’il s’agisse de 

politique, de droit, d’action sociale et culturelle, il 

demande à être défini dans des termes spécifiques à la 

didactique des langues. Les travaux autour du CECR se 

veulent formatrices d’apprenants-médiateurs au sein des 

classes de langues, à travers les différentes activités de 
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médiation proposées par le CECR  comme : « Participant 

à la fois de la réception et de la production, les activités 

écrites et/ou orales de médiation, permettent, par la 

traduction ou l’interprétariat, le résumé ou le compte 

rendu, de produire à l’intention d’un tiers une 

(re)formulation accessible d’un texte premier à quoi ce 

tiers n’a pas accès direct. (CECR, 1996: 15) 

La médiation pédagogique est pertinente aussi dans la théorie 

socioconstructiviste de Lev Vygotsky. Elle est perçue dans la 

zone proximale de développement qui me parait 

fondamentale pour la vision d’un apprentissage coopératif 

dans une classe hétérogène et plurilingue. Dans le cadre du 

développement, l’apprentissage est possible à atteindre grâce 

à la médiation de l’expert. La zone proximale de 

développement est par la suite « l’espace ou la distance de 

nouveaux apprentissages que l’apprenant peut réaliser non 

pas seul mais avec la médiation d’un expert, d’un enseignant, 

d’un outil d’apprentissage alors qu’il n’aurait pas pu le faire 

tout seul » (Buekenhoudt 2011 :22).  
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L’enseignant comme médiateur en soi-même  

La médiation pédagogique est aussi définie comme la 

réalisation du « développement de l’intelligence basé sur la 

dynamique d’une relation sociale permettant, graduellement, 

d’amener le novice d’un état de dépendance à l’autonomie 

par l’intermédiaire du « langage comme outil de 

communication, d’interaction et de médiation de signification 

» (Doly 1997: 46). Pour Vygotsky (1978), l’apprentissage est 

fondamentalement social. Pour lui, on apprend de l’autre 

mais cet autre n’est pas forcément une personne physique. On 

apprend d’un enseignant, d’un tuteur, d’un autre plus expert 

que soi, mais cet autre peut aussi être un tuteur de 

l’apprentissage par le biais d’un livre, d’un film, d’un manuel 

et d’un ordinateur. Ces derniers outils ont été abordés dans le 

cadre théorique comme la médiation intersémiotique à travers 

des dispositifs pédagogiques. Selon Brossard (2008), la 

médiation se réfère à « la période de construction inter 

psychique de l’apprentissage et qu’elle a aussi un sens dans 

le temps de transition du savoir de l’inter à l’intrapsychique. 

Le développement prend au cours d’un apprentissage, passant 

d’une forme inter psychologique à une forme intra 

psychologique». Ces dernières terminologies inter 
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psychologiques à une forme intra psychologique sont 

soulevées aussi comme le contexte de la médiation en 

dialogue avec soi (intra psychologique) et la médiation en 

dialogue avec un autre (inter psychologique).  

La transition d’apprentissage ou le passage à la 

compréhension fine du concept semble dès lors plus difficile 

lorsque celui-ci est lié à une opération que l’apprenant fait 

spontanément avec plus d’aisance que lorsque celui-ci n’a 

aucune pratique de l’opération avant de l’apprendre en 

collaboration d’un tuteur. Vygotsky prend l’exemple de 

l’apprentissage des langues où l’apprentissage de la 

construction d’une conjugaison à un temps donné qui parait 

plus compliqué pour l’apprenant dans sa langue maternelle 

dont cependant il maîtrise déjà pratiquement le concept que 

dans une langue étrangère où il découvre nouvellement cet 

usage. Le nouveau concept ou l’apprentissage de la langue 

étrangère « emprunte une voie opposée à celle que suit le 

développement spontané chez l’enfant » (Vygotsky, 

1997 :368). D’après le Conseil de l’Europe (2001 :71-72), la 

médiation caractérise une activité qui permet «la traduction 

ou l’interprétation, le résumé ou le compte rendu, la 

paraphrase de produire à l’intention d’un tiers d’une 
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reformulation accessible d’un texte premier auquel le tiers n’a 

pas d’abord un accès direct ». Cette définition implique 

néanmoins la mise en application des activités de médiation 

pédagogique visant à repenser la traduction comme un moyen 

qui permettrait de rendre l’enseignement/apprentissage plus 

dynamique dans une classe de langues en milieu plurilingue. 

D’autres objectifs consistent à mieux maîtriser la langue 

étrangère et à développer les compétences langagières. Ces 

activités de médiation qui seront employées dans les 

interactions visent la traduction et la langue comme outils de 

communication et d’interaction. 

Cependant, le CECR attribue à la médiation un rôle critique 

dans une perspective actionnelle qui souligne le rôle de la co-

construction lors des activités d’interaction. Cette perspective 

dynamique de l’apprentissage est néanmoins proche de la 

vision de médiation vygotskienne. D’ailleurs, chez Vysotsky, 

la médiation relie la dimension individuelle à la dimension 

sociale, et l’acte, qui permet de donner du sens et de structurer 

un apprentissage à travers la langue accomplissant des tâches 

langagières (Conseil de l’Europe, 2000 ; Yanaprasart, 2018). 

Pour Chaplier (2014), la didactique d’une langue étrangère va 

au-delà du problème de langue. Ce fil de raisonnement fait 



34 

 

apparaître des arguments d’enseignement dans les systèmes 

éducatifs, sur des relations de pouvoir, des rapports 

conflictuels ainsi que des tensions sociales. Ceci parce qu’il 

y a différentes raisons pour lesquelles les apprenants 

apprennent une langue étrangère. Le terme de médiation ne 

peut être généralisé si ce n’est que par l’application 

spécifique qui peut apporter une signification pour tout sujet 

donné. Dans le cadre de ce travail de recherche, la médiation 

sera comprise comme non seulement la reformulation, le 

résumé, la paraphrase et la traduction mais aussi toute activité 

langagière, interactive et communicative qui seront employés 

à travers les activités interactives et constructives dans une 

classe plurilingue. 

 

La traduction comme une forme de médiation (en elle-

même) 

En s’appuyant sur le manuel du Cadre européen commun de 

référence pour les langues, (2001) la notion des tâches de 

médiation impliquent entre autres les nouveaux programmes 

tels que : prendre des notes, paraphraser, reformuler, résumer, 

synthétiser, expliciter les repères culturels, traduire, 

interpréter un texte, doubler une scène, animer un travail 
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collectif et faciliter la coopération. Ce concept n’est pas 

nouveau en didactique des langues, mais ceci n’a pas été bien 

élaboré dans les études de langues. Gentes (2010 :22) établit 

aussi la traduction comme rapport de recherche et de 

contribution à la médiation. Ce concept de médiation 

implique : interprétation de textes et création de situations 

réflexives de communication. Elle est étroitement liée à la 

mécanique de la traduction littérale ainsi qu’à la didactique 

des langues. Les outils de la traduction automatique et 

statistique font partie de la médiation. La traduction devient 

néanmoins, un champ de débat où les enjeux de langage 

apparaissent également dans les relations interpersonnelles et 

non seulement dans la problématique de la pluralité des 

langues mais aussi dans les sciences et les discours 

scientifiques. Si le concept de la traduction comme médiation 

est si complexe, une théorie communicationnelle de la 

traduction explore les dimensions médiatrices, créatrices et le 

pouvoir des situations de communication intra/inter 

linguistiques ainsi que les textes traduits. Par contre, il ne 

s’agit pas seulement de porter un regard communicationnel 

sur la traduction mais de comprendre aussi ce que la réflexion 
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sur la traduction fait pour éclairer la notion de mise en place 

de la médiation pédagogique. 

La traduction interroge ses méthodologies à défaut de 

la communication en particulier, pour réexaminer plus 

largement les situations où le langage est polémique, sous 

observation dans l’interaction et l’écriture par l’ensemble des 

apprenants. La traduction se transforme en médiation comme 

cette dernière est entre autres une activité qui crée les 

conditions d’une interaction tournée vers 

l’intercompréhension qui part d’un principe opposé à 

l’expérience de communication sans interaction. Lorsqu’il y 

a une incompréhension, on adopte des capacités de 

reformulation comme un élément de médiation. Le travail de 

la traduction en terme de médiation doit s’enraciner dans 

l’interaction relativement à la pluralité des langues pour un 

meilleur dynamisme dans la didactique des langues. (Gentes, 

2010 ; Conseil de l’Europe, 2001).  

L’enseignant comme médiateur en soi-même  

Selon Privas-Bréauté (2013), les approches 

communicatives et actionnelles de la didactique des langues 

ont mis l’accent sur l'apprenant dans l’enseignement. À 
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travers un rôle actif de l'apprenant dans une classe de langue 

se retrouve la place de l'enseignant. En plus, le recours aux 

Technologies de l’Information et de la Communication pour 

l’Enseignement (TICE) ainsi que l’introduction du jeu 

dramatique ont engendré une évolution sensible de la 

profession d’enseignant comme médiateur qui devrait aussi 

mettre en scène les outils des TICE dans une salle de classe. 

Ces derniers sont considérés comme certaines passerelles de 

la médiation. C’est par celles-ci que l’enseignant peut assurer 

un enseignement plus pratique. En confiant la responsabilité 

de l’apprentissage aux apprenants et tout en l’accompagnant 

progressivement vers l’autonomie langagière, l’enseignant 

est devenu un animateur, un médiateur, un accompagnateur 

voire même un facilitateur d’apprentissage. En effet, Privas-

Bréauté (2013), admettent que  l’enseignant ne doit pas être 

un “maître de penser”, mais un facilitateur 

d’apprentissage  jouant le rôle de médiateur. Par cette idée 

énoncée, l’enseignant est invité à faciliter l’auto-

détermination à travers une relation enseignant-apprenant. 

Ainsi, l’attitude du professeur doit changer. Il est question 

d’intégrer la place de l’enseignant comme médiateur au profit 

de ces nouveaux outils pour « bien articuler le rôle de 
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l’enseignant et l’utilisation des dispositifs afin de faciliter 

l’autonomisation de l’apprenant ». (Privas-Bréauté, 2013 :2). 

L’enseignement exige l’utilisation de diverses approches de 

la part de l’enseignant et de l’apprenant. Toujours, d’après le 

dernier auteur cité, chacune de ces deux parties joue un rôle 

spécifique dans la salle de classe ce qui contribue à 

l’efficacité du déroulement du cours. Aucun de ces rôles n’est 

aussi facile qu’il semble l’être. Une partie difficile du rôle de 

l’enseignant est d’enseigner aux apprenants de façon critique 

et à ne pas tout tenir pour acquis, de sorte qu’ils doivent 

commencer à élaborer et construire leurs propres idées. Cela 

semble si facile, mais cette tâche de médiation est l’une des 

plus difficiles à accomplir et à mettre en pratique. 

L’enseignant peut assumer différents rôles dans plusieurs 

situations, celui d’animateur, de modérateur, de guide, de 

supporteur, etc. Son rôle est fondamental dans la classe pour 

traiter et résoudre d’éventuels conflits langagiers ou 

linguistiques surtout dans une salle de classe de langue. En 

tant qu’enseignant par exemple, je pense d’abord que l’un des 

principes de base d’un bon enseignement est l’interaction 

sociale. Selon des idées empruntées de Terpollari (2011 :70), 

« l’interaction sociale est une séquence dynamique d’action 
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sociale entre individus ou groupes, c’est-à-dire qu’il s’agit 

d’événements pendant lesquels les gens attachent un sens à 

une situation, interprètent ce que sont les significations des 

autres et réagissent en conséquence». Si la médiation est une 

forme de négociation, il est possible de l’utiliser dans tous les 

domaines nécessaires pour éclaircir des idées fausses ou 

incompréhensibles dans une classe de langue. La création 

d’une salle de classe positive est l’une des caractéristiques les 

plus importantes de la gestion de classe où la médiation 

s’avère importante. Le fait d’avoir une salle de classe 

démocratique crée de la motivation de soi pour que les 

étudiants s’efforcent à réussir. Seul le rôle d’enseignant à titre 

de négociateur ou de médiateur peut assurer une salle de 

classe démocratique qui contribuerait à renforcer la gestion 

interactive et afin de répondre aux besoins de l’enseignant-

apprenant (Okom, 2018).  

 La communication comme une médiation en elle-

même  

Les concepts de médiation d’après Wolton (2001) sont 

essentiels pour tout chercheur qui s’intéresse à la médiation 

des savoirs des individus ainsi qu’à l’instrumentation de la 
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communication et de l’action humaines quel qu’en soit le 

domaine : éducation, formation et apprentissage, recherche 

scientifique, et presse. Il s’agit d’explorer en quoi et pourquoi 

les apprenants s’engagent dans l’apprentissage des langues.  

La communication est apparemment un processus naturel 

entre deux ou plusieurs personnes, supposées être d’accord et 

qui échangent des mots, des signes, des images. Wolton 

(2001) énonce que la communication est facile alors que 

la médiation est plus complexe impliquant que  quelqu’un se 

met en interface entre deux ou plusieurs positions 

contradictoires. Cela veut dire que la médiation serait difficile 

faisant appel à la négociation qu’à la communication directe 

puisque cette dernière a affaire à un simple échange. 

Néanmoins, la plupart du temps, la communication, c’est 

avant tout de la négociation. Wolton (2001) pense que peut-

être une différence entre la communication et la médiation, 

c’est que dans la première, les relations sont directes et que la 

deuxième nécessite un intermédiaire. En plus, il y a le plus 

souvent trois parties, le médiateur est au milieu de 

l’énonciateur et du destinataire. Tout processus communicatif 

mobilisé par un médiateur reste le même, que ce soit dans la 
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vie d’une société ou même en classe, car dans la plupart des 

situations de communication, il y a une situation d’interface 

et de négociation. A mon avis et contrairement à ce qu’on 

peut penser intuitivement, les deux ont beaucoup plus de 

points communs, car la négociation est une forme de 

communication et aussi une médiation. 

La communication est une médiation lorsqu’il est question de 

la traduction et de l’apprentissage des langues par le biais de 

l’enseignant, des apprenants et des TICE. D’une part, il faut 

tout d’abord admettre que la langue ou le langage est le 

premier outil de médiation. D’autre part, les outils de 

l’informatique et de communication associés à la traduction 

font partie de la « communication médiatisée par 

l’ordinateur ». Une probable question se pose : « Est-ce que 

les nouveaux dispositifs techniques de l’apprentissage des 

langues en ligne et d’autres réseaux sociaux vont accentuer la 

médiation et la communication, ou est-ce qu’au contraire, la 

médiation humaine gardera entièrement sa place ? ». A mon 

avis, plus il y a de mécanismes pédagogiques avec des 

échanges de mails, de textes à traduire pour le besoin 

d’enseignement /apprentissage des langues sans rencontres 

physiques avec les individus, plus on gagne du temps. La 
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communication étant médiation en soi demande 

l’interactivité humaine et les outils de médiation, si bien que 

l’un ne peut remplacer l’autre. On a cependant besoin du 

contact humain, plus que celui de la technique afin de mener 

à bien une vraie négociation et communication dans la 

didactique des langues  

L’intégration des composantes et perspectives de médiation 

dans une classe des langues  

La stratégie opératoire de la médiation met l’enseignant en 

position de tiers, de médiateur. Cette fonction de médiateur 

implique évidemment un ensemble de procédures spécifiques 

dans l’emploi de la reformulation par exemple, dans une 

classe de langue étrangère. Cette stratégie me semble peu 

pratiquée. Dans la médiation pédagogique, la position de 

l’enseignant comme médiateur comportant certes une 

composante relationnelle, mais impliquant aussi une 

régulation des interactions éducatives et communicatives 

pour que la relation apprenant-savoir soit effective et 

aboutisse à un apprentissage (Davallon , 2001). Cette position 

de tiers doit-elle être assurée seulement par des formateurs ou 

bien peut-elle l’être aussi par des dispositifs techniques servis 

par les formateurs (Fichez et Combes, 1996).  
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Davallon (2003) révèle qu’une fois que l’objet ou la situation 

de départ subit une modification parce qu’il est intégré dans 

un autre contexte, l’objet mis en contexte d’usage fonctionne 

différemment à cause de la médiation, même s’il n’est pas 

totalement transformé. Dans ce même sens d’idée, le tiers en 

tant que médiateur dirige humainement les activités de 

médiation, tantôt sous forme de dispositif, tantôt les deux, 

mais quoi qu’il en soit, il y a presque toujours des débats et 

des critiques sur le choix des constructions langagières de 

leur forme et de leur nature dans une classe de langue. Suivant 

le même fil de raisonnement, les activités de médiation 

intégrées dans une salle de classe de langue peuvent plus 

privilégier beaucoup d’activités communicatives et 

interactives. Cette action produit toujours plus ou moins un 

effet bénéfique sur le destinataire de la communication 

puisqu’il va accéder, apprendre, et réussir à communiquer ; 

ainsi l’apprenant devient un bénéficiaire respecté, et valorisé 

comme sujet. D’une manière ordinaire, la communication 

s’entend dans le sens de la transmission d’information de 

l’émetteur vers le récepteur. Mais la communication 

langagière qui intéresse le travail n’est pas superficielle mais 

il est question de traiter la communication sociale et aussi non 
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technique. Il s’agit non seulement de la traduction des extraits 

textuels mais aussi d’assurer des activités de médiation 

encadrées ainsi que l’interaction communicative entre les 

apprenants et les enseignants, entre les apprenants et les 

dispositifs pédagogiques.  

 

Conclusion  

Ce que j’apporte de nouveau à ce travail, c’est le 

repositionnement de la médiation d’une perspective plus 

large afin de traiter aussi la traduction comme une autre 

compétence langagière dans l’enseignement/apprentissage 

du FLE dans le contexte du plurilinguisme. En plus, pour 

répondre à cet aspect de la compétence langagière en 

didactique des langues tout en prenant en compte le 

constructivisme, l’intégration des composantes de médiation 

et d’autres activités de médiation pédagogique sont proposées 

afin d’assigner un nouveau rôle dynamique à la médiation et 

traduction dans le contexte de la pluralité des langues. Dans 

ce travail par exemple, j’ai fait des éclaircissements sur le 

concept de la médiation et la traduction en perspective de la 

médiation afin d’assurer l’efficacité de l’enseignement –

apprentissage de la langue étrangère. Néanmoins, les critères 
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de médiation pédagogique pour l’enseignement-

apprentissage coopératif, médiatique, démocratique, 

constructif, constitueront un autre sujet à poursuivre dans la 

didactique des langues.  
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